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Le Cabano : une troupe qui 
mérite notre attention 

Dans le dernier numéro de Liaison, on pouvait l ire 
une crit ique plutôt sévère du dernier spectacle du Cabano, 
in t i tu lée « Une première di te professionnel le ». Sans 
vouloir faire une « crit ique de cette crit ique » (oui , nous 
sommes tous en apprentissage ! mais alors, justement. . .), 
j'aimerais seulement me faire l'écho de nombreuses 
réactions entendues en apportant quelques commentaires. 

D'abord, je trouve plutôt pénible qu 'on se serve des 
qualificatifs « d'amateur » et de « communautaire » pour 
disqualifier un spectacle. Qu 'on puisse le trouver « mau­
vais » est une chose, il suffit alors de le dire. Il y a à peine 
cinq ans, quand les acheteurs de spectacles posaient un 
regard condescendant sur les créations des troupes franco-
ontariennes en les traitant de « semi-professionnelles », 
tous les artistes se resserraient pour dénoncer cette pseudo­
classification (méprisante). Et, autant que je m'en souvienne, 
le professionnalisme n'était pour nous tous que la traduc­
t ion du fait « qu 'on gagne sa vie avec ». Que le Cabano 
l 'entreprenne aujourd'hui (et dans des conditions beau­
coup plus difficiles qu'alors) ne mérite que des applaudis­
sements. 

Quant au spectacle, il n'est pas diff ici le de constater 
que le Cabano ne possède pas les moyens du CNA. Ça 
manque d'ascenseurs? Peut-être, et alors? C'est Peter 
Brook qui écrivait : « Je peux prendre n' importe quel 
espace vide et l'appeler une scène ». Le Cabano a voulu 
transformer en scène le gymnase du centre communautaire 
d'Overbrook et il a réussi à y créer un moment théâtral 
(comme apparemment il a réussi aussi à transformer d'autres 
gymnases d'écoles secondaires. . . le temps du spectacle). 
Et c'est ça qui est (théâtralement) important. « Espadrilles 
dans la nuit » n'est peut-être pas un spectacle léché (esthé­
tique) mais c'est un spectacle vivant et qui parvient à nous 
toucher par l 'humour et la poésie. Par la simplicité aussi, je 
pense, de l'histoire et la façon dont elle nous est donnée / 
jouée. Et si j 'ai pu y trouver quelque chose d'amateur, c'est 
bien, au sens propre, l'amour avec lequel les membres de 
la troupe nous ont offert leur spectacle. 

Il faudrait ajouter à cela l'esprit d' invention qui anime 
le Cabano et, entre autres, la façon particulièrement 
dynamique dont ils choisissent leurs thèmes et leurs modes 
de création (en incorporant, par exemple, la chanson). Au 
moment où les troupes professionnelles « établies » tendent 
à concentrer leurs efforts sur leur fonct ionnement et leur 
mise en marché, il n'est pas désagréable de voir une jeune 
troupe professionnelle sortir des sentiers battus et expéri­
menter de nouvelles approches. On appelle ça, la relève? 
Alors, appuyons-la plutôt que de la diminuer. Et souhaitons 
seulement au Cabano d'obtenir plus de ressources f inan­
cières (i.e. de subventions) pour pouvoir vivre décemment 
de leur métier : le théâtre \~k 
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